
L'ASSOCIATION de luttepour le bien-être des albi-nos (Alba) du Gabon a célé-bré, en différé, samedidernier, à son sièged'Atong-Abè, à Libreville.la Journée mondiale desensibilisation à l'albi-nisme, Occasion pour cettecommunauté d'aborder,entre autres questions,leurs difficultés à bien ap-prendre. Ceci, du fait deleur peau fragile et encoremoquée. Mais surtout, dufait de leur mauvaise vue, «
peu ou pas corrigée par les
lunettes».Alba a ainsi proposé une"charte du bien-être de l'en-
fant albinos en milieu sco-
laire", qui ne demande qu'àêtre agréée par les autori-

tés éducatives. Des «
moyens relativement sim-
ples pour améliorer l'inté-
gration et le rendement
scolaire des albinos», selonl'association. Parmi ces moyens : « Faire
asseoir l'écolier albinos au
premier rang de la classe;
lui permettre de se lever
pour se rapprocher du ta-
bleau, qu'il porte des verres

correcteurs ou non, et cela
même s'il est au premier
rang; lui permettre de se
faire aider par un voisin
lorsqu'il ne peut pas voir
l'énoncé au tableau; lui pro-
poser des énoncés écrits
gros sur un papier pour
qu'il puisse lire, quitte à ce
que la copie soit à sa
charge.»Pour l'enseignant et le

corps administratif, « éviter
de mettre l'enfant albinos
face au soleil», et « éviter sa
stigmatisation sur le banc
de l'école». Notamment dela part de ses camarades,pas toujours conscients dutort causé. L'autre volet de cettecharte va dans le sensd'éviter que l'écolier albi-nos ne se brûle au soleil.

C'est là, pour rappel, leprincipal danger pour sasanté, à même de lui causerdes cancers cutanés. Aussi,Alba a-t-elle proposé de «
permettre à l'écolier albi-
nos de se couvrir (porter
des vêtements longues
manches, chapeau et cas-
quette), même quand la
tenue scolaire est en
manches courtes; lui per-
mettre d'appliquer de la
crème solaire à l'école;  ne
pas lui infliger des punitions
ou corvées qui nécessitent
une exposition solaire pro-
longée;  ne pas le culpabili-
ser s'il est mal à l'aise au
soleil».  Autant de précautions sanslesquelles la scolarité d'unalbinos serait infernal,selon plusieurs d'entre euxqui ont témoigné samedidernier. Ces derniers,

jeunes et adultes, ont lon-guement relaté les frustra-tions et autreshumiliations essuyéesdans les salles de cours, àcause des manquementssus-évoqués.Au cours de cette célébra-tion, Alba a aussi reçu undon d'une centaine decrèmes solaires de la partde la Caisse nationale d'as-surance maladie et de ga-rantie sociale (CNAMGS).Un geste fortement salué,mais que les Albinos ontsouhaité voir plus fré-quent, sinon plus formel. Atravers la reconnaissancepar la CNAMGS, pourquoipas, de leur anomaliecomme une pathologie àlongue durée. Et la prise encharge complète de leurssoins thérapeutiques de lapeau. 

Une "charte du bien-être de l'enfant albinos en milieu scolaire" 
A l'occasion de la célébration en différé de la Journée mondiale sur l'albinisme
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LA coopération hispano-gabonaise poursuit sonpetit bonhomme de che-min. L'élaboration d'unouvrage édité en 3000exemplaires, intitulé
“Guide pratique de l'Espa-
gnol au BEPC" et l'inaugu-ration de la bibliothèque,section espagnole, del'Institut pédagogique na-tional (IPN), hier matin,en sont la parfaite illus-tration. Cette double cérémonies'est déroulée en pré-sence de l'ambassadeurd'Espagne, Enrique Aso-rey Brey, et de quelquesinspecteurs de cette en-tité du ministère encharge de l'Education na-

tionale. Le manuel misainsi à la disposition desenseignants, est un outilde préparation aux exa-mens du Brevet d'étudesdu premier cycle (BEPC),entièrement conçu par lesencadreurs pédagogiquesdu département d'espa-gnol de l'IPN. L'ouvrageest totalement imprimé et

offert par l'ambassaded'Espagne au Gabon. Il contient des sujets deBEPC de la décade 2006-2016, les réformes del'épreuve d'espagnol à cetexamen, le référentiel del'actuelle épreuve écritede langue vivante auBEPC, le contrat d'évalua-tion du candidat, la pré-

sentation du sujet typepar année, la propositiondétaillée du corrigé, lesrègles de grammairecontenues dans chaquesujet, les exercices d'ap-plication, le corrigé detous les exercices d'appli-cation et le précis deconjugaison des verbesréguliers et irréguliers. 

Pour l'inspecteur pédago-gique au départementd'espagnol de l'IPN, Yo-lande Éyi, cette offre estun grand soulagementpour les enseignants decette discipline. « Nous
leur avons proposé un ma-
nuscrit qu'ils ont jugé utile
d'imprimer à leurs frais.
Nous rappelons que cet ou-

vrage n'est pas à vendre,
encore moins à reproduire.
Ces 3 000 exemplaires se-
ront distribués aux ensei-
gnants de cette discipline»,
a indiqué l'inspecteur. Le diplomate espagnol,quant à lui, a expliqué quecette offre entre pleine-ment dans la mission de lareprésentation diploma-tique, qui consiste à diffu-ser la culture espagnoledans notre pays.La deuxième phase decette cérémonie était cellede l'inauguration de la bi-bliothèque, section espa-gnole, de l'IPN. Un lot demanuels a été remis à l'ef-fet d'accompagner les en-seignants. La prochaine étape sera laremise du prix du meil-leur élève d'espagnol, pré-vue le 1er juillet prochain.

L'ambassade d'Espagne en appui à l'IPN
Gabon-Espagne/Éducation

R.H.A
Libreville/Gabon 

Quelques ouvrages offerts à la nouvelle
bibliothèque de l'IPN.
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Enrique Asorey Brey, ambassadeur d'Espagne au
Gabon, présentantun exemplaire de l’ouvrage à l'IPN.
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Le témoignage d'un jeune écolier, sur les difficultés rencontrées dans son par-
cours scolaire. Photo de droite : Albinos et parents d'albinos, au cours de la célé-

bration de la Journée en différé, au siège d'Alba.
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APRÈS une année d'appren-tissage au chant, à la guitareet au piano, les élèves de«Akmel musique Académie »étaient en spectacle, leweek-end écoulé, à la sallede fête de l'ambassade deCôte d'Ivoire au Gabon, si-tuée au quartier Louis, dansle cadre de leurs activitésannuelles. C'était le momentpour eux de démontrer àleurs parents et professeursde musique leurs connais-sances de la guitare, dupiano et d'autres instru-ments musicaux, ainsi queleurs performances scé-niques... Et, parce que la musique li-bère l'esprit, les musiciens

en devenir ont bercé, durantprès d'une heure, l’assis-tance des plus belles mélo-dies classiques. Entre autres,''Claire fontaine'', ''Ode à lajoie''. Les interprétations des so-norités modernes, à savoir :"D.K.R" de l'artiste franco-sénégalais Booba, "S'il suffi-
sait d'aimer" de Céline Dion

n'étaient pas en reste. Un régal pour l'assistance etpour leurs enseignants, quiont dit leur satisfaction del'assimilation des cours dechant par les élèves. «Il y a
un travail qui se fait au sein
de notre école de musique.
Les différentes prestations de
nos élèves en témoignent.
Nous sommes convaincus que

l'assistance était satisfaite de
ce rendez-vous musical.
C'était le principal objectif du
récital offert par nos appre-
nants», a fait savoir MarcelAkmel, fondateur de l'éta-blissement.Au sortir de ces moments dedétente, les parents égale-ment étaient ravis. «Mon fils
est un passionné de la gui-
tare. Je suis heureuse de sa-
voir que cette école l'aide à
développer son sens du rela-
tionnel. Il a aussi de quoi s'oc-
cuper, en ce sens que sa
passion pour la musique lui
évite de flirter avec certains
vices et d'avoir les mauvaises
fréquentations», a soulignéune mère, contente de laprestation de son fils. ''Akmel Musique Académie''accueille une cinquanted'apprenants, formés en uneannée par des profession-nels de la musique.  

Un confort d'écoute garanti
Musique/Récital de Akmel musique académie

P.M.M
Libreville/Gabon

Les élèves de Akmel musique Académie mettant en
exergue leurs connaissances de la guitare.
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